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PRIX MONTYON

M. de Montyon dans un testament qui est un modèle de la 
plus vive et de la plus indulgente charité institua un prix annuel 
de dix mille francs pour tout homme qui trouverait le moyen de 
rendre quelqu’art mécanique plus salubre ; dix mille francs pour 
toute amélioration dans l’art de guérir  ; dix mille francs pour 
l’ouvrage le plus utile aux mœurs ; dix mille francs enfin pour la 
plus belle action de patriotisme, de bienfaisance ou de désinté-
ressement.

M. de Montyon a ainsi institué le plus beau des prix et la plus 
noble des récompenses : le prix et la récompense de la vertu. Et 
notez bien que depuis tantôt vingt ans que cet homme est mort,  
toutes ces récompenses ont porté leurs fruits précieux. L’académie 
française loyal et digne exécuteur testamentaire de M. de Mon-
tyon obéit à ses dernières volontés avec le dévouement le plus 
éclairé et le plus honorable. Elle a été chercher au loin tous les 
beaux ouvrages et toutes les belles actions que lui désignaient le 
respect et la reconnaissance des hommes. Il n y a en France si 
petit hameau, si pauvre mansarde, vertu si obscure et si cachée 
que l’académie ne puisse découvrir et alors vous pensez quelle est 
la surprise, quel est le bonheur de ces pauvres gens ensevelis dans 
leur héroïsme et dans leur misère quand tout à coup on vient leur 
dire : Votre vertu est connue, le plus illustre corps de l’État écrit 
votre nom et bientôt va le redire à la France, venez dans cette 
enceinte de marbre et d’or qu’on appelle à si juste titre le palais 
des Beaux-Arts, venez y recevoir les récompenses méritées, venez 
le chemin est facile, chacun battra des mains sur votre passage, 
pour vous tous les regards de la foule, tous les respects, toutes les 
louanges, venez prendre place parmi les plus grands noms et les 
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THÉRÈSE-MARIE HAMELLE
UNE BIENFAISANCE

Dans un hameau des Basses Alpes à Saint Martin de pauvres 
paysans avaient donné le jour à une malheureuse petite créature 
humaine qui était née sourde et muette. C’était bien l’enfant la 
plus maltraitée de la nature qui se pût voir. Personne pas même 
son père, pas même sa mère n’avait pour la triste créature une 
parole, une caresse. On lui donnait à peine de quoi vivre, à peine 
pouvait-elle voir de loin les flammes du foyer, elle vivait sans 
cœur, sans intelligence, sans parole. Elle ne savait pas qu’il y a 
un Dieu dans le ciel. Elle ne savait pas que ce Dieu a donné aux 
enfants une mère. Elle ne savait rien, elle ne savait que souffrir et 
encore la pauvre créature humaine pensait-elle dans son cœur que 
la souffrance est le partage des petits enfants et qu’ils ne sont au 
monde que pour la faim, le froid, la soif et les rudes traitements. 
Ah ! c’était pitié de voir sur le seuil de cette malheureuse cabane, 
cette âme d’enfant ensevelie dans ce corps immobile, muet et 
sourd ! 

Eh bien, dans ce village une mère se rencontra pour cet en-
fant abandonné. Une mère bonne, douce, indulgente, admirable ! 
Une jeune fille pauvre, Mademoiselle Thérèse-Marie Hamelle 
adopta la pauvre sourde muette. Mademoiselle Hamelle emporta 
cette enfant dans sa maison comme si elle avait trouvé un trésor. 
D’abord elle apprit à la pauvre sourde muette ce que sa mère 
avait oublié de lui apprendre : la tendresse maternelle, les douces 
caresses, le Bien-être, les douces pensées. L’enfant se voyant aimée 
ainsi, se mit à aimer sa bienfaitrice de tout son cœur, l’intelligence 
lui vint avec l’amour, et avec l’intelligence le sourire, la bonté, les 
douces larmes qui viennent du cœur. Cette enfant ainsi aimée, 
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Un résultat de la charité à peine croyable est celui que proclame le 
prix décerné à la sœur Sainte-Marguerite, religieuse à l'institution 
de Notre-Dame-de-Larnay près Poitiers.
     En 1875, on confiait à Sœur Sainte-Marguerite une petite fille 
de huit ans, Marthe Obrecht, sourde, muette, aveugle et privée 
alors de toute compréhension : elle ne vivait que pour des colères 
terribles : aucun asile ne voulait la recevoir. Sœur Sainte-Margue-
rite l'adopta : elle en fit cette jeune femme, dont nous donnons ici 
la photographie, et qui aujourd'hui capable d'une vie complète 
de la pensée, sait lire, écrire, coudre, parler, et, suivant le mot de 
M. Brunetière, « sait aimer ». Or pendant des mois voici quel fut 
l'unique signe d'humanité qu'on pouvait constater chez Marthe 
Obrecht : la sœur, au moment de lui donner ses repas, lui plaçait 
doucement les mains sur la tête d'une certaine manière, toujours 
la même : la petite aveugle-sourde-muette, finit par répéter ce 
geste quand elle avait faim ; ce fut le point de départ. Maintenant 
elle sait son catéchisme, et un peu l'histoire de son pays ; les visi-
teurs causent avec elle.
Cette éducation ne fut pas unique. La sœur Sainte-Marguerite a  
recommencé avec Marthe Heurtin, aveugle elle aussi, muette et 
sourde, l'œuvre bienfaisante et, cette fois, l'a menée à bien en 
moins de quatre ans. Il semble ici qu'elle ait vraiment créé une  
« méthode », et en lui attribuant un prix de 2 000 francs, l'Acadé-
mie a reconnu, autant que l'acte charitable, l'œuvre intelligente 
qui se poursuit au couvent de Notre-Dame de Larnay.
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